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En faisant dernièrement une visite des lieux 
maintenant presque totalement vides, à  
l’ex-Institution des Sourdes-Muettes, il était 

agréable de retrouver la chapelle intacte, en état 
de service, pourrait-on dire. Pour qui? Pourquoi?   
Belle compréhension de la part des représen-
tants du gouvernement du Québec, qui avait prévu 
le besoin de personnes sourdes des environs, de  
s’assurer un lieu de rassemblement pour les litur-

gies du dimanche en permettant un accès continu  
à cette chapelle.

Mais, que vois-je? A l’arrière de la chapelle, un genre 
de maisonnette à portes closes! Ah! Oui, c’est un con-
fessionnal! Chaque église en avait de semblables, mais 
ici, cette maisonnette a cinq portes alors que celles des 
églises n’en comportent que trois. Ah! Je comprends! 
Ici, on a pensé à un service complet pour les personnes 
sourdes. Voici. 

Dans cette maisonnette, le prêtre est toujours au  
centre avec des guichets de chaque côté de lui, au 
bas desquels les personnes non entendantes peuvent  
trouver un espace pour glisser un billet sur lequel elles 
ont déjà écrit leurs confidences. Le guichet est aussi 
muni d’une fermeture coulissante que le prêtre ou-

vre et ferme entre chacune des personnes 
qui se présentent pour garder l’intimité de  
la rencontre.

Oui, mais nous avons dit que cette mai-
sonnette avait cinq portes? C’est exact. Il se 
peut qu’une personne entendante veuille 
dialoguer avec le prêtre. Celui-ci n’a alors 
qu’à avancer son siège et ouvrir l’autre 
guichet qui s’y trouve aussi. Vive la perspi-
cacité, vive aussi la foi qui ont tout fait pour 
suppléer aux défauts de la nature, quels 
qu’ils soient, pour rejoindre la surnature en 
temps voulu. Autres temps, autres mœurs. 
Vive la Providence qui s’occupe toujours  
de ses enfants dans le besoin; qu’Elle vous 
soit en aide. 

UNE MAISONNETTE EN BOIS SCULPTÉ À CINQ PORTES

A-T-ON DÉJÀ VU UN TEL SERVICE?
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La SHP rencontre Sœur Laurette Frigon

NDLR : Le 3 février dernier, la SHP a rencontré pour la première fois Sœur Laurette Frigon, à la maison-mère 
des Sœurs de la Providence. À l’extérieur, nous admirons le monument de Mère Émilie Gamelin, fondatrice.  

Puis, nous avons droit à un cours d’histoire accéléré de la directrice retraitée de l’Institution des  
Sourdes-Muettes à l’âge respectable de 94 ans. 

Merci à vous, Sœur Frigon, ainsi qu’à toutes les enseignantes de la communauté des Sœurs de la Providence, 
pour avoir transmis la dignité et l’autonomie à des générations de femmes sourdes-muettes à travers le Québec. 


